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MONNAIES DE RECKHEIM.

P.L. XIX lIT xx.

,
1

En publiant dans cette Revue (1) un premier supplé­

ment il la Monographie des monnaies de Reckheim, de

1\1. 'VoJters, nous avions fait un appel à tous les amateurs

pour les engager à nous communiquer les pièces inédites de
leurs collections, ct nous mettre ninsi il même dc réaliser

notre projet de l~ mnnière la moins impnrfaite que pos­

sible. Cet appel n'a pas été sans résultnt, ct il nons permet,

dès fi présent, de donner un second supplément il la des­

cription des monnaies reckheimoises. Les ,lecteurs de la

Revue voudront bien se rappeler que~ depuis notre premier

article, notre confrère, 1\1. Prosper Cuypers, a fnit con­

nailre trois pièces de Reckheim des plus curieuses, dans

une notice sur· diverses monnaies de sa collection insérée

<hms ce recueil, l'année dernière (2). Il cût pcut-être été pré­

férable, au point de vne de la facilité ùes recherches, que

ces pièces eussent figuré dans l'un de nos suppléments;

mais, pour ne pas faire un double emploi inutile cn les

reproduisant de nouveau. nous nous con/cnlerons de ren­

voyer al'nrticle dc 1\1. ClIypcrs.

(1) 2- !!él'Ïl', t. Il, p. I;;(j.

(~) Ibidem, p. 4/3.
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GUILLAUME 11. - 1400"'1442.

t. I$âtiment il deux tours; au bas, aigle éployée: WIlJq:
'n 6::S0MB.

---, Croix pattée dans un cercle: MOns:m~ : DEt :

R6:I16:M.
A.-O.61. Cabinet de lU. Ëveraerts.

'. Cette monnaie est une variété de celle que M. Wollers n

'donnée sous le n° 20 : il ya un M de plus dans la légende

du revers. Nous l'avons fait graver d'après un beau dessin

de 1\1. Everaerts, qui rend bien mieux que la planche de

M. \Vo1ters, le style de la pièce.

2. Même type. L'aigle est dans un ccusson : DNS : ..
'E. .... SOmB'.

-- Croix pattée ,dnns ùn cercle : + M0 ne:m~
nov ..... 6:116: (ces trois lettres douteuses ont

J'air d'être OS6:).
A.-O.58. Même cabinet.

Variété du n° 18 de 1\1. \Vohers. Cette pièce, dont, pal'

malheur, les légendes sont fort incomplètes, pourrait hien

ètl'e une contrefaçon frauduleuse. La faiblesse de son poids

nous le ferait assez soupçonner. Il est vrai que le mot nova

explique aussi cette diminution de poids; car à chaque nou­

vdle émission, la valeur des pièces allait s'amoindrissant.

C'est une règle sans exception.

On se rappellera sans doute que, sur un gros du même

Guillaume de Sombl'efTe, que nous avons donné dans notre

pl'emi~r arlicle, ~e série, t. Il, p. 1~9, les lettres
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n. A. D. R., qui nnglcnt la croix, étaicnt restées sans

explication. Notre 1 collègue, M. de Coster, vient de nous

propo~er leur lecture, tellement simplc, tellement juste,
qU'Qll est étonné de ne pas l'avoir aperçue du premier coup

d~œil :
\( Philippc de Snint·PoI, dit-il, mettait n. R. A. B. pour

BRABal1tia; Jean sans Peur et Philippe le Bon, F. L. A. D.
pour FLAnDria; Guillaume dc Sombreffe met BAro1latlt3

De Reckheim. Cette seigneurie est ainsi nommée dans lontes

lcs charles latines; ct ces mots fneilitaient singulièl'cmenl
ln quasi-reproduction d~s quatre lettres de la monnaie

brabançonne qu'il conlrefaisait. 11

. :r

GUILLAUME III. - 1.442-1484.

5. ~~cu pnrti (d':lI"gent et de sable?) : + GVIlII16:IJ
mvs: ne: : SOt

- Grande eroix pnllée, eoupnnt la légende ct angléc de

quatre étoiles i, rinq rais: mon 1e:m~ 1nov
1 RUI1.

n. N. -0.1";5. Cabinet de M. dc Coster.

4. Type du n°:3 : + WIlII1e:lIm : ne: : SOB.
- Type du n° 5 : mo 1 Ne: 1m~ 1 R6:.

n. N. -0.57. l\Ièmc cabinet.

~. Mème type: + IVRIUmI * Ie:ROVe;.
- l\Ième type: WI 1IlI11 6:IJ 1MV.

n. N. -0.;;2. Mêmc cabinet.

La lège/Hic de 1'ayc'rl', c10ut ln lecltll·c ('~t irICitlbil:lhle,
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l'este 'pour nous une enlgme snns mot. Nous en ùemafl­

dons I·cxplication à un numismate mieux inspiré. Peut·être

cette pièee n'appnrtient-elle pns il un Guillaume de 80m­

breITe-Reekheim, mais il un :lutl'C seigneur du mème nom.

dont Ics titl'CS sc cachent sous les mols SDns signification:

J1.cricti je't'ove?

JEAN '. DE PfERMONT. - APR~$ 150 l.

6, Typc du ne ;) : + rOI1:Rnne:s Oe:Re:.
. - Type du nu 5 : mo 1 Ne: 1m~ 1 Re:..

B.N.-O.45. l\lêOlC cabinet.

Nous avons donné, dans le premier supplemcllt, deux

monnaies noires de ce mème Jean de Piel'molll, que

1\1. Jules Rouyer avait, le premier, fait connaître, C'était

les seules pièces de cc seigneur qU·Oll eût rctrou\'écs jus­

qu'à ce jonr. Il reste encore, pOUl' combler la lacune entre

Jean. de Piermont et Guillnume III de Sombreffe, à recoll­

naître les monnaies de \Valeran de Sombrcffe (1484-1495)

et celles dc Frédéric de Sombreffe (1495- J::>O 1 au plus tôt).

L'existence d'un llIême type, employé pur Guilluume III et

pur Jenn jer, nous donne IH'esque la ccrtitudc qu'il n égaie­

ment servi pour les deux seigneurs intermédiaires.

7. Même type: + l0I6~nne:s : ne: BOS. (Les trois

dernières leures ùouteuses; peut-être BOS pour

SOB, peut-être I1e:S? Le S seul est indu bitaLie).

- Mème type: 1\10 1 ne: 1m~ 1 ••• e:. (Sans doute

REt; l'ayant-derllièrc leurc est inccrtainc.)

n, i', - 0.37, ~Ièmo caoiuat.
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Ccs cinq dcrnièr'es pièces sont de curieuses contrefaçons

d:une petite monnaie de Metz, qu'on appelait angevine. ou

quart de denier (la mite flamande). Elles proviennent du

pays messin, où sans doute elles avaient eirculé avec .les

a7.1gevines indigènes. Les numismates de l\Ietz les ont long­

temps atlribuées il des t'chevins de cette ville; mais les

maîtres-échevins Jean ct Gui1l3ume, auxquels on en faisait

honneur, adl.ninistraient ln ville av::mt la domination fran­

çaise, c'est·à-ùire il une époque où ils ne pouvaient pas

frapper monnaie ca). Leur origine reckheimoise ne peut

pas faire de doute, au moins pour trois d~entre ellc~. Cc ne

sont, au reste, pas les seules monnaies de Mdz qu'imi­

taient les seigneul.'s de RccklJeim. Plus tard, dans le

XVIIO siècle, Ernest de Lynden eontrefais~it, de la manière

la plus scandaleuse, les gros et les demi-gros de la même

yille, sans doute ct comme toujours, cn en diminuant le
j

titre ou le poids. M. Cuypers nous a fait connaÎtl'e deux

curieuses pièces de cc genre qu'il possède dans sa. riche

collection demonnnies seigneuriales.

FERDINAND DE LYNDEN. - 1636-1665.

8. Tête de profil à droite et portant la eouronne impériale

fermée: FER. . •• . .• ÜM • 11\1 ....• z.
Écusson comme au n° 9 du premier supplément. Même

légende .
.c. - 4.00. CalJinet de 1\J. Van 1\Iiert.

(l) Dcsc,';plt'on d'utte motuwie échevinale de AJetz, pm' GEORGES Bou­

UNOJ);. (l\Jémoires de l'Académie de ~Ic(z. 18:'> 1-18:'>2.)
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9. Même pièce. - Le petit écusson au lion est remplacé

par l'écu il ~Ia cl'oix de Lynden.

c. - 5.80. Cabinet de n. Chalon.

10, H, 12, 15, 14. Ces pièces doivent se rllnger pnrmi

les innombrables variétés de dutes que forgeaient. llinsi

que leurs voisins de Stevensweert, de Batenbolll'g et autres,

Ics seigneurs de Reekheim, et dont ils inondaient les

Provinces-Unies. Les légendes de ces pièces, défigurées à

"dessein d3ns le but de tromper. sont toujours très-difficiles

il lire d'une manière incontèstable.

C'est ici qu'on est forcé de se conteuter de probahilités.

Les pièces n°· 10 à 15 appartieunent à l\I. Everael'ts qui

a bien voulu nous en envoyer d'excellents dessins fl..lit~

par lui.

Le n° 14 nous a été obligeamment communiqué par

M. Amédée Compère, de l'i1e d'Oléron, amateur distingué

et qui recherche spécialement les monnaies de IH Belgique

et de la Hollande,

R. Cn.uo~.








